
Cette note présente les 
estimations des résultats 
économiques 2024 à partir 
de cas-types du dispositif 
régional Inosys Réseaux 
d’Élevage bovins viande 
d’Occitanie. 
Pour en savoir plus sur les 
cas-types : https://portail.
inosys-reseaux-elevage.fr

Évolutions des revenus 
dans les systèmes bovins 
viande d’Occitanie - 2024

2024 : une campagne 
fourragère exception-
nellement favorable au 
pâturage

Hiver et printemps  
pluvieux (à l’exception 
des Pyrénées-Orientales  
en fort déficit)

Mise à l’herbe 
précoce et 
printemps favorable 
au pâturage

Conditions de 
récolte très 
difficiles obligeant 
l’enrubannage

Fourrages récoltés 
en quantités...

... mais de qualité 
moyenne à 
médiocre

Été pas trop chaud 
et régulièment 
arrosé

Pas de distribution 
estivale en plaine. 
Bonne saison 
d’estive

Pluies régulières 
à l’automne

Repousses 
d’automne 
abondantes au 
profit du pâturage

Beaucoup de 
stocks à la rentrée 
hivernale

ÉVOLUTION DES PRIX À LA VENTE (en % entre 2023 et 2024) 

La baisse amplifiée de l’offre dope les prix, en particulier 
sur le maigre.
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Blonde d’Aquitaine
Limousine

BROUTARDS

+8%

Source : Moyennes estimées des prix 2024 sur la base d’un relevé des OP d’Occitanie

Des prix des oléo-protéagineux à la hausse, stabilisés pour les céréales

+6%
BléMaïs Oléagineux Protéagineux

Source : ARVALIS et Chambre d’agriculture du Gers

Pour les céréales à paille, la 
campagne 2024 est marquée par 
une baisse des rendements allant 
de 10 à 20% associée à une qualité 
inférieure, non compensée par le 
redressement des prix.

+8% +8%

Un repli salutaire de l’IPAMPA-Viande Bovine allégeant légèrement le 
coût de production des ateliers

Si les pluies régulières ont pu limiter les apports d’engrais sur les prairies de longue durée, 
les problèmes sanitaires entraînent des surcoûts vétérinaires.
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(juin 23 à mai 24)
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VACHES DE
BOUCHERIE LABEL

VEAUX AVEYRON 
SÉGALA LABEL

ÉVOLUTION DES COÛTS DE PRODUCTION 
(en % entre 2023 et 2024) 

+5% +25% +11%

-9% +4% -32% -11% +5,5% +2%

Demande très soutenue à 
l’export et sur le marché 
français et baisse continue 
de l’offre : progression 
historique des cours en 
mâles comme en femelles 
à l’automne 2024.

La baisse marquée des 
abattages entretient 
pénurie et soutien des 
cours dans toutes les 
catégories.

Le taux de labellisation par 
élevage reste stable malgré 
une demande atone pour 
le marché label. La baisse 
du nombre d’éleveurs 
continue malgré la forte 
augmentation des prix.

+11%

Gasconne des Pyrénées

+11%
+3%+3% +4%

Salaire

+2%

Source : Institut de l’Élevage d’après INSEE et Agreste

Base 100 en 2015

-5 pts
d’IPAMPA

Viande
bovine



Spécialisé Naisseur  
rustique transhumant  
en zone de montagne

La progression des cours des broutards 
et le maintien des aides PAC confortent 
le produit et la marge de l’atelier. La 
baisse attendue du coût de production 

est pénalisée par l’augmentation des 
charges vétérinaires notamment liées 
à la vaccination des broutards et aux 
récoltes supplémentaires de fourrages 
ou aux achats pour les Pyrénées-
Orientales.
La rémunération de l’atelier de viande 
est finalement stable par rapport à 
2023.

ÉVOLUTION PRÉVISIONNELLE DES RÉMUNÉRATIONS PERMISES 
DES PRINCIPAUX SYSTÈMES DE PRODUCTION BOVINS VIANDE 
D’OCCITANIE (évolution en % entre 2023 et 2024)
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Rémunération 
permise*

1,3 smic/UMO
-1 %

+9 %
Produit

de l’atelier

-3 %
alimentation

+6 %
Coût de 

production

Polyculteur Naisseur  
Blond d’Aquitaine  
en zone de coteaux secs

L’embellie des prix des animaux Blonds 
d’Aquitaine, broutards notamment, 
permet une progression significative 
du produit et de la marge de l’atelier. 

Malgré la baisse des intrants, le coût 
de production augmente en lien avec 
les frais de récoltes supplémentaires et 
la revalorisation du coût de la main-
d’œuvre salariée.
Les bons résultats de l’atelier viande 
compensent la mauvaise année 
culturale 2024 et à l’échelle de 
l’exploitation, l’EBE progresse de 9%.

Rémunération 
permise*

1,95 smic/UMO
+23 %

+13 %
Produit

de l’atelier

-4 %
alimentation

+10 %
Coût de 

production

Marge
brute atelier

+12 %

Spécialisé Naisseur-engraisseur 
de Veaux d’Aveyron et  
du Ségala 

Les prix des veaux poursuivent leur 
hausse en 2024 et permettent une 
progression du produit viande. La 
marge de l’atelier est également 
soutenue par la baisse des coûts 
d’alimentation qui pèsent lourd dans 

ces systèmes assez consommateurs de 
concentrés. 
Les frais de récolte supplémentaires 
pèsent sur le coût de production et 
pénalisent la rémunération de l’atelier 
viande qui est à nouveau orientée à la 
baisse.
Toutefois, l’EBE de l’exploitation reste 
quasiment à l’équilibre par rapport à 
2023.

Rémunération 
permise*

1,2 smic/UMO
-4 %

+5 %
Produit

de l’atelier

-6 %
alimentation

+6 %
Coût de

production

Marge
brute atelier

+6 %

+7 %
Mécanisation

+11 %
Mécanisation

Au-delà des évolutions d’indices de prix et de charges, une baisse du nombre de 
veaux vendus et des surcoûts liés aux problèmes sanitaires ainsi qu’une hausse 
des frais de mécanisation associée à l’augmentation des quantités de fourrages 
récoltés ont été appliquées. 

+6 %
Mécanisation

Marge
brute atelier

+2 %

* Rémunération permise de l’atelier bovin 
viande selon la méthode Couprod.


